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                             Editorial 

 
Qu’est ce qui fait le succès d’une université ? Est-ce la taille de son cam-
pus ? Est-ce la beauté de ses bâtiments ? Est-ce la réputation de ses profes-
seurs ? 
 
Beaucoup d’adaciens vous répondront, avec raison, que le succès d’une 
école se trouve avant tout dans l’atmosphère de sa vie de campus. Si la 
peinture de la salle de classe n’est plus toute neuve, si la nourriture servie à 
la cafétéria n’est pas aussi bonne qu’espérée, tout le monde ou presque s’en 
accommode. Mais ce qui compte c’est l’amitié entre les étudiants et les re-
lations tissées avec les professeurs. Ce qui compte ce sont les expériences 
vécues ensemble. Expériences difficiles parfois ; épreuves qu’il a fallu sur-
monter en se serrant les coudes. Ou bien, au contraire, histoires tellement 
drôles qu’elles nous font encore rire aujourd’hui. 
 
C’est pour retrouver cette belle atmosphère du Campus que les adaciens ai-
ment à se retrouver lors de la clôture académique. C’est un plaisir pour moi 
de vous y convier le dimanche 5 juin. Nous recevrons comme invité d’hon-
neur, un adacien, Ganoune Diop qui est le nouveau directeur du départe-
ment de la liberté religieuse à la Conférence Générale. 
 
Nouveau à la fonction de directeur général, mais adacien depuis 35 ans, 
c’est un plaisir pour moi de signer pour la première fois cet éditorial. Je 
souhaite exprimer mes remerciements à toute l’équipe de l’ADAC pour le 
travail considérable réalisé pour nous permettre de nous retrouver chaque 
année.  
 
J’aimerais également remercier tous les adaciens qui continuent de soutenir 
fidèlement l’école par leurs dons en faveur du fonds de bourse pour les 
élèves ou en faveur de projets concrets comme celui qui sera présenté  dans 
une prochaine édition par Guido Delameillieure. 
 
Quand vous recevrez cette revue, l’année scolaire 2015-2016 sera douce-
ment en train d’arriver à son terme. Une année riche d’expériences pour nos 
450 élèves. Une année de plus pour notre école qui a, dans ses tiroirs, en-
core plein de projets d’avenir malgré ses 95 ans. 
 
Au plaisir de vous revoir bientôt ! 
 
Bien amicalement à vous, 
 
Jean Philippe LEHMANN 
Directeur général du Campus  
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Ces personnages représentent ceux et celles qui ont animé le Campus tout au long de l’année scolaire 95-96. 
Ils se reconnaitront sans doute bien qu’ils aient probablement changé quelque peu... 

            Année scolaire 1995-1996 
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Cette année scolaire 95-96 a 
été marquée par deux événe-
ments inhabituels: il a neigé 
le 1er avril et on a procédé 
au lancement d’ une fusée. 
C’est René Collin, profes-
seur de physique, qui l’avait 
conçue!  

 
La classe de terminale de1996, était composée d’une 
quinzaine d’étudiants: Anne De Largilière, Magali 
Hox, Samuel Coltleur, David De Luca, Annie- 
Laure Fernandez, Chantal Isimat-Mirin, Nicolas  
Juillet, Cyril Jupin, Roch Schenk, Eugénie  
Boccard, Vincent Maillot, Ebenezer Nganda, Cyril 
Romand, Yann Tzarick. 

 

                
           IN MEMORIAM         
 
C’est avec tristesse que nous avons appris 
la disparition de quelques Adaciens. Ces 
informations étant souvent incomplètes ou 
tardives, nous prions nos lecteurs de bien 
vouloir nous en excuser. 
 
André Gabriel (21 mars 2015) 
Raymond Guenin (avril 2015) 
Pierre Leclercq (29 juillet 2015) 
Jacqueline Lavanchy (5 août 2015) 
Maurice Guy (22 août 2015) 
Jean-Jacques Schlup (2015) 
Jacques Sampério (14 septembre 2015) 
Jean Yeretzian (9 octobre 2015) 
Patrick Radi (28 octobre 2015) 
Louise Déderen (2015) 
Nicolas Pellicer (27 décembre 2015) 
Janine Raboisson (5 janvier 2016) 
Jean Martin (19 février 2016) 
Marie-Thérèse Charreyron (2016) 
Jacques Colin (7 mars 2016) 

Année scolaire 1995 -1996 

                        A la Faculté de théologie 
21 sortants en 1996:  
François Ahossi, Bénin, Angela Baratta, Italie, Philippp Baup, 
France, Fabrice Bessière, Suisse, Alain Charpilloz, Suisse, Paulo 
Cordeiro, Portugal, Berté Dunon, Antilles, Francine Esquirolea, 
Espagne, Didier Fourny, France, Akrassi Kouakou, Côte d’Ivoire, 
Ngoy Kyala, Zaïre, Jean-Claude Nocandy, Guadeloupe, Samuel 
Nunez, USA, Daniele Occhipinti, Italie, Davide Schiarabba, Italie, 
Sara Siddi, Italie, Joël Smiechowski, France, Kurt Steinmeier, 
Suisse, Antonio Waya, Mozambique, Ralf Wegener, Suisse.  

     Les professeurs du CPMT au grand complet 

Les classes de seconde et de quatrième, accom-
pagnées de leur professeur d’anglais Robert Hof, 
ont fait en 1996 un voyage au Canada et aux 
Etats-Unis, aux chutes du Niagara entre autres. 

            Les professeurs de l’I.L.F. 

Institut de Langue 
Française 

Cours privé  
Maurice Tièche 

Visite de châteaux pour les  
étudiants de  l’I.L.F. 
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                               RETOUR AU SEM 
 
 

Alain Mattei, classe sortante de 1964 nous livre quelques réflexions inspirées par son passage à Collonges 
après un long périple et de nombreuses années passées au loin. 
 

Venir à Collonges pour le rendez-vous de clôture du Sem, c'est s'exposer à  éprouver beaucoup d'émotions,  
avec un mélange de joie et d'appréhensions. Joie de retrouver son passé et appréhensions de constater qu'il n'est 
plus ce qu'on avait gardé précieusement en mémoire…De fait, si les lieux parcourus jadis, quand on était étu-
diants au Sem, sont bien les mêmes, les images que nous croisons, sont celles de visiteurs venus de très loin 
parfois, toujours souriants et affables, mais qui déconcertent : pourquoi se déplacent-ils tous si lentement, pour-
quoi leurs regards hésitent-ils, derrière leurs lunettes, à se reconnaître les uns les autres, pourquoi sont-ils si me-
surés dans leurs propos alors qu'il n'en était rien autrefois, et qu'ils nous réjouissaient souvent dans leurs saillies 
inattendues ? Bien sûr, je ne pense à personne en particulier, et voici que je me surprends à chercher mes mots, 
alors que cela ne m'était pas coutumier : je ne voudrais surtout pas déranger… Cela, c'est nouveau pour  moi. 
Oui, la vie est passée par là : ceux dont nous avons été si proches, ont suivi, comme tout  un chacun, leur trajet 
propre, avec parfois bien plus de ronces en chemin qu'ils ne s'y attendaient. Pour ma part, j'ai été, en septembre 
1964, le premier étudiant adventiste à partir en coopération comme enseignant au Collège Adventiste. C'était au 
Sénégal. J'y étais allé pour des obligations de service militaire d'une durée de deux ans… et j'y suis resté 17 ans 
de plus. A la fois, j'étais prédicateur, enseignant débutant à plein temps, rédacteur d'écoles du sabbat pour la 
brousse, homme de peine l'été - peintre et rangement des livres de la bibliothèque scolaire -, dessinateur de 
plans et façades pour des maisons d'évangélistes en Casamance, ainsi que d'un dortoir pour les élèves de Nia-
guis…Quand j'étais libre, j'enfourchais ma mobylette et filais à la faculté pour quelques cours de français, latin 
et grec, enseignés par d'excellents professeurs coopérants. Mais je devais faire des impasses ! Au bout de 5 ans 
de mission,  armé – ô combien - pour affronter la vie, j'ai choisi, avec quelque appréhension,  d'enseigner à mon 
tour comme coopérant civil à Dakar, puis ailleurs en Afrique. Candide comme le héros éponyme du conte de 
Voltaire,  je pensais en quittant la mission adventiste, que le "monde" me serait naturellement hostile, et que je 
tomberais, tel Daniel  dans une fosse aux lions. Oui, j'étais très innocent, et j'en souris à présent… Or, l'ensei-
gnement public que je redoutais comme un jeune Amish affrontant le "rumschpringa", ce rite de passage pen-
dant lequel il doit se "frotter" au monde, m'a fort bien accueilli, et toute ma carrière d'enseignant en lettres clas-
siques a été heureuse, au Sénégal, en Mauritanie, en Centrafrique, de 1969 à 1995, puis à Pau, en France, jus-
qu'en 2005, au moment de ma retraite. Entre temps, je m'étais posé, marié, et notre famille s'était enrichie de 
quatre garçons, aujourd'hui trentenaires. En Afrique, en devant rejoindre un nouveau poste, j'avais, sur mes col-
lègues, un inestimable avantage : celui de retrouver un foyer adventiste, celui de l'église locale de la ville où 
j'étais nommé. Mais si la Mauritanie était fermée à tout courant chrétien, on y a découvert des protestants améri-
cains œuvrant dans une O.N.G., et, aux vacances de Pâques ou de Noël, on reprenait la route pour retrouver les 
missionnaires laissés à Dakar. Le Sénégal, la Mauritanie, la Centrafrique : trois pays du continent noir, très dif-
férents dans le contact avec le milieu local, et où nous avons eu également du plaisir à vivre. Pour moi, le plus 
accueillant aura été le Sénégal parce que je m'y serai fait des relations très amicales. Le plus sécure au niveau 
des vols : la Mauritanie où la crainte de la charia assurait une certaine tranquillité. La plus plaisante pour le cli-
mat et le décor naturel : la Centrafrique, troublée néanmoins par la violence et la corruption. De retour en 
France, en 1995, je continue, d'enseigner, à la demande des autorités de mon lycée, avec des cours de rhéto-
rique, et prépare des élèves aux oraux de leurs concours, et des candidats au concours d'éloquence du Rotary, 
destiné à tous les établissements scolaires de la région. Nous avons eu le bonheur, onze années de suite, de rem-
porter la coupe du Rotary. Comme quoi, le destin peut modifier les plans que l'on forme : au lieu d'être prédica-
teur et conférencier, j'ai été professeur de lycée et formateur en rhétorique…Une question me vient, si vous 
étiez étudiants célibataires au Sem : pourquoi nous retrouvons-nous au Sem, pour la cérémonie de clôture ? 
(J'écarte spontanément les étudiants mariés qui n'ont pas connu cet attachement viscéral au Sem : ils avaient leur 
famille, leurs soucis, habitaient ailleurs, n'étaient pas soumis à nos interdits.) Peut-être, avec l'âge, est-ce dû à un 
flux de nostalgie et de vouloir revoir des lieux où l'on a été jeunes, vigoureux, riches de projets et d'illusions ? 
Peut-être parce que l'on s'est construit une famille virtuelle à laquelle on s'est attaché ? Qui n'a pas retenu le rire 
éclatant de F., le sourire bienveillant et compréhensif de J. le précepteur, la gentillesse innée de M., tout comme 
les blagues ravageuses de R., les pointes de B…. et d'autres. On savait rire, même si les règles étaient strictes 
comme le banc réservé aux garçons, et celui aux filles. Et cette famille virtuelle, je l'ai expérimentée en rendant 
visite, en 1976, en Californie, à des camarades des "Sources" : c'étaient, à n'en pas douter, des retrouvailles de 
frères d'une même famille réelle. Peut-être est-ce cela que nous recherchons en définitive : graver dans notre 
mémoire les beaux jours d'autrefois, même si tout est appelé à changer… tout comme les trois pays d'Afrique 
où j'ai passé 31 ans de ma vie et qui ne sont plus, à cette heure, ce que j'ai connu. 

Alors, pour quelque raison que ce soit, bonnes retrouvailles à la clôture de juin 2016, au bon vieux Sem !,  

Cordialement à tous,  

Alain Mattei 
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Myriam        Vera  Wegener 
J. Lafrancesca  P. Clarville   René Villeneuve      Audrey Bessière       Ernst et Agnès Pala 

   Janine Baron   Joao Ballais M. Bolytchevzev J. Lafrancesca B. Haran Fernand et Marie-Claude Hernicot 

      Fabrice et Jessica  Bessière     Enjie et Gérard Colin 
          S. Ribot, P. et J. Lalu,  
    J. Ludescher, Ph. Monnard 

  H. Pfenniger  M. Vuillecard  M. Koopmans K. Steiner J. Lavanchy 
        Elioenay Rajaonah 
   Henri Rasolofomasoandro 

        Rencontre du 7 juin 2015 
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                                                   Personnes inscrites au repas de l’ADAC du 7 juin 2015 
 

ANDRADE Jacinto, AUROUZE Geneviève, AUROUZE Philippe et Anna, BALLAIS Joao, BARON Janine, BARON Paul-
Emile, Zinette, Fany et Yannis, BARON David et Marie-France, BARQUON Jean-Paul, BERNARD Claire, BESSIERE  
Fabrice, Jessica et Audrey, BOULANGER Jacqueline, BOLYTCHEVZEV Marianne, BOUVIER Daniel, BOUVIER Marie-
Ange, CLARVILLE Paul, COLARD Raphaël et Françoise, COLIN Gérard et Enjie, COLLIN Jacques et Brigitte, COPIZ Piétro, 
CORDAS Daniel et Odette, COSENDAI Jean-Paul, DE ABREU Ruben et Véronique, DEHELT Nathalie et Vincent,  
DENTENEER Karel et Alicia, DOOM Jarvis, Laetitia et leurs enfants Manutea, Tevaitea et Anthony, ESCOLANO Jean et 
Myrthe, FAVRE Claudia, FAVRE Jacqueline, FAYARD Roland et Bernadette, FRAIXE Jacques et Eliane, GALLIS Jacques et 
Monique, GAUDET Alain, GOLEA Gabriel, Gabriela et leur fille Eliette, GUENIN Patrick et Danièle, HARAN Alexandre et 
Beatrice, HERNICOT Fernand et Marie-Claude,  KINDER Adolf et Janine, , KOOPMANS Gilberte, KOOPMANS Stanley et 
Marylène, LAFRANCESCA Jeanne, LALU Pierre et Jacqueline, LAMY Jean, LAVANCHY Michel et Florence, LEDUC  
Philippe, Annie, Matthieu Alain, Emile, Anne-Marie, LEGAL Simone, L’EPLATENNIER Pierre et Evelyne, LUDESHER  
Jurgen et Eliane, MAILLOT Elio, MARTIN Denise  MAIRE Olivier,  MASSARD Nelly, MATHY Nicole, MARZOCCHINI 
Timoteo et Edith, MATTEI Alain et Anne-Marie,  MAYER Reto, METZ  Evelyne, MICHEL Daniel, MOULIN Daniel, Mivhel, 
Carine, MONACHINI Daniel et Pascale, MONNARD Philippe, MONNIER Françoise, MUDEBIE Jackie, OPPLIGER Mady, 
PAITA Louis, PALA Ernst et Agnès, PERROUD Joël, RAJAONAH Elioenay, PFENNIGER Hélène, RASOLOFOMASOAN-
DRO Henri et Gun, RIBOT Simone, RIHS Nancy, RODET Pascal et Nathalie, RODRIGUEZ Alice, ROSSIGNOL Mauricette, 
RUEGG André et Brigitte, SABOT Christian, SAMPERIO  Benjamin et Béatrice, SCHORI Markus et Priscilla, STEINER  
Hervé et Kitti, Manon, TALAVERA Georges, THOMSEN Kirsten, TIZIO Pierre-Jean et Marie-Hélène, TRIBES Jean-Paul et 
Elizabeth, VEPER Jean-Claude, VERFAILLIE Maurice et Irène, VILLENEUVE René et Françoise, VILLENEUVE Claude, 
VILLENEUVE Nadia, VUILLECARD Raoul et Myriam, VILLEUMIER Gérald, ZIVKOV Zoran et Monique, NIELSEN  
Evelyne.  

      Viviane Villeneuve 

        Alain et Anne-Marie Mattei,  
  Jean-Paul Cosendai, Daniel Cordas 

                          G. Aurouze, Ch. Sabot J. Mudebie, K. et A. Denteneer 
             Pierre-Jean Tizio 

 Benjamin, Béatrice, Débora Sampério    Pierre et Evelyne L’Eplatennier Claudia Favre, Jacqueline Favre 

   J. et E. Ludescher, M.Vuillecard, E. Tribes Françoise Colard  Jean-Paul Tribes  Markus et Priscilla Schori 

         Reto Mayer  Jarvis Doom  H. Steiner, C. Bernard   E. Nielsen,    F. Vincler   A. Rodriguez 
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          R. Moulin A. Pala A. Kinder  Benjamin Sampério Stanley Koopmans      

 

                     A la cafétéria 

  Christian  Yvart         

  R. Vuillecard        Ethan, Marion, Débora              « Les anciens du futur »    Jacinto Andrade 

  E. Nielsen M. Rossignol F. Villeneuve  M. et J. Gallis C. Bernard F. Hernicot    Au centre, Dany er Patrick Guenin 

 Françoise Henriot   Jean et Myrthe Escolano      F. Fayard B. et R. Fayard C. Villeneuve S. Ribot 

F. Monnier N. Massard G. Grezet  M.-E. Sampério        Maurice et Irène Verfaillie J.etA. Kinder E.etJ. Fraixe P. Copiz 

      Louis Paita Zoran Zivkov      Gabriel Golea  Jarvis Doom                    KirstenThomsen  
           Gun Rasolofomasoandro 
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             Collonges 1939-1944 - Le « Sem » libéré (suite) 
 
Gérald Vuilleumier, né en 1927, élève à Collonges pendant la guerre, de février 1943 à 1949, nous fait 
part à nouveau (voir son article paru dans le Bulletin de l’ADAC du printemps 2015) de quelques souvenirs 
et nous rappelle les difficultés auxquelles ont dû faire face les étudiants du « Sem » en ce temps-là. 
 
L’époque de la guerre 39-45 ne fut pas facile pour le Séminaire adventiste dit aujourd’hui le Campus ad-
ventiste du Salève. La famille scolaire était réduite à moins de cent élèves. C’était une période où il fallait 
survivre ; la préoccupation No 1 était de pouvoir nourrir les élèves.  
 
Dès 1941-42 fut institué par le gouvernement de Vichy, à la solde des occupants, le STO (Service du tra-
vail obligatoire en Allemagne). Certains jeunes du Séminaire refusèrent de partir travailler dans les usines 
allemandes qui étaient bombardées par les alliés. Plutôt que de risquer la mort, ils choisirent de se cacher 
dans le Salève. Je pense à Guy Bernard et à son père Emile, responsable de la ferme du Séminaire, à Paul 
Fayard, à Jean Winand (toujours en vie), etc… 
 
Dans le Salève, il y avait des champignons, des pissenlits pour la salade, des framboises, des noisettes. Les 
fermes environnantes avaient aussi de temps en temps des pommes de terre, du lait, des œufs, etc… 
 
A cette époque, c’étaient les troupes italiennes qui occupaient la Haute-Savoie. Mais dès 1943, ce sont les 
troupes allemandes qui succédèrent aux Italiens. Dès cette période la situation devint de plus en plus diffi-
cile. Il fallait être prudent et vigilant et des représailles sur la population se succédèrent. De plus une zone 
de guerre avait été créée. Elle allait du Mont Sion jusqu’à Annemasse où seuls les habitants qui y étaient 
nés avaient le droit d’ habiter. 
Les jeunes réfractaires au STO durent faire plus attention. Ils écoutaient la radio de Londres sur un poste à 
galène et se munirent de faux papiers d’identité avec l’aide du Secrétaire de la Mairie de Collonges, résis-
tant de la première heure. 
 
Une nuit sans lune, grâce à l’obscurcissement total de Genève et de toutes les maisons alentour les avions 
anglais lancèrent des fusées éclairantes avant d’effectuer le parachutage des containers avec toutes sortes 
de matériel: médicaments, nourriture en boite, armes, etc. Le plateau du Salève était idéal. 
 
Pendant cette période plusieurs responsables du Séminaire, Roger Fasnacht, Jean Zurcher, Jean Weidner, 
etc. s’investirent avec dévouement et prudence pour accueillir tous ceux qui voulait sauver leur vie dans 
l’espoir de « passer » en Suisse. Les fugitifs étaient réconfortés, nourris. Certains élèves participaient à 
l’effort en apportant la nourriture dans les chambres. Mais il y eut aussi des revers et suite à une dénoncia-
tion anonyme aux occupants, plusieurs furent arrêtés et déportés...je pense au pasteur adventiste Paul 
Meyer, à Lyon, mort en Allemagne, à la famille Weidner également… 
 
Durant cette période décisive les réfractaires au STO s’investirent avec dévouement pendant la période de 
la libération. Paul Fayard, qui conduisait la voiture à gazogène transformée en ambulance transportait les 
blessés à l’hôpital de Saint julien avec l’aide de Jean Winand (92 ans aujourd’hui) devenu secouriste...de 
premiers secours… 
 
Si vous aviez pu entendre l’enthousiasme des élèves aux Sources au matin du 6 juin 1944 durant le débar-
quement en Normandie : « Ils ont débarqué ! » Ce moment ne s’oublie pas car la Liberté revenait et la 
nourriture aussi. Des charrettes entières arrivaient en gare d’Archamps, chargées de colis venant des Etats-
Unis. C’est René Evard qui avec le cheval de la ferme faisait le transport… 
 
Pour clore ce récit fait de fragments, je rends témoignage aux dirigeants du Séminaire, les directeurs  
Frédéric Charpiot et Henri Evard qui, avec foi et extrême prudence, conduisirent le Séminaire en faisant 
face à toutes les difficultés quotidiennes. 
 
Gérald Vuilleumier 
 

                         Les articles publiés dans le Bulletin de l’ADAC n’engagent que leurs auteurs 



10 

 

 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
RECETTES 
 
Repas ADAC :                                  3140.00 
 
Dons pour le Bulletin de l’ADAC :  2383.84 
 
Total des recettes :                            5523.84 
 
 
En caisse au 1er janvier 2015 :          3169.30 
                                                          8693.14 € 

 
 
 
 
DEPENSES 
 
Facture Cafétéria :                                           1960.00 
Frais divers :                                                      202.00 
Impression journal :                                           690.00 
Fournitures bureau :                                           398.83 
Frais poste (envoi journal) :                               334.41 
Don FAT :                                                        3168.91 
Total des dépenses :                                         6754.23 
Solde en caisse à ce jour :                                1938.91  
                                                                         8693.14 € 

  

 
            COMPTES  ADAC AU 31 DECEMBRE 2015 

          
            Du nouveau matériel pédagogique pour la FAT grâce aux dons de l’ADAC 
 
Les quatre salles de classe de la Faculté adventiste de théologie ont enfin leurs écrans 
plats ! Il s’agit d’un matériel pédagogique très utile pour pouvoir dispenser encore plus  
efficacement les cours aux « théologiens ». Grâce à cette technologie, il sera ainsi  
possible de projeter sur les écrans des vidéos, des photos et des présentations en Power 
Point, et tout cela sans même brancher l’ordinateur aux écrans (système sans fil).  
 
La Faculté adventiste de théologie tient à remercier tous les acteurs de l’opération « des 
écrans pour la FAT » : tout le Bureau de l’ADAC, dont Raphaël Colard est le président,  
Benjamin Samperio le vice-président, et Raoul Vuillecard le trésorier, et tous les Adaciens  
qui, par leurs dons généreux, ont permis d’apporter une meilleure qualité d’enseignement à la 
Faculté de théologie de Collonges-sous-Salève. 
 
Notre gratitude s’adresse aussi à l’administration du Campus adventiste du Salève, au res-
ponsable du service informatique, Jean-Jacques Lallemand, et au service de  maintenance 
(notamment Raymond Schwald, responsable, et François Laurens qui a monté les écrans) qui 
ont offert leurs services et qui ont contribué à la réussite de ce projet. 
 
Merci de tout cœur à tous ceux qui, sur place ou éloignés, ont témoigné d’une grande  
proximité avec la FAT : on réalise ainsi, une fois de plus, que le Campus est resté dans votre 
cœur et que vous êtes activement impliqués pour aider les nouvelles générations à profiter 
d'équipements adaptés à leur situation en vue d’une préparation optimale au ministère  
pastoral. 
En tant que doyen, je ne peux qu’encourager l’ADAC à continuer ses activités qui, année 
après année, confirment et renforcent les liens entre les Adaciens les plus expérimentés et en 
établissent des nouveaux avec les étudiants actuels. 
  
Luca Marulli, doyen de la Faculté adventiste de théologie 

 
 Les Adaciens qui préfèrent recevoir le Bulletin de 

l’ADAC  sous forme de fichier PDF peuvent en faire la 
demande  en écrivant à l’adresse suivante:  

lesem.collonges@gmail.com 
 

 Merci à tous ceux et celles qui par leurs dons,  
 anonymes entre autres, permettent la publication du    

journal et le bon fonctionnement de l’association. Nous 
vous en sommes extrêmement reconnaissants. 

Luca Marulli, doyen de la FAT, et Geneviève Aurouze, 
professeur, en classe, devant  un écran électronique. 
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Lors de la dernière rencontre, les participants et visi-
teurs ont eu le plaisir d’assister à une rétrospective des 
10 dernières rencontres de l’ADAC, préparée par 
Claude Villeneuve. Les participants ont profité aussi 
d’une exposition fort intéressante mise en place par 
les responsables de la bibliothèque. A cette occasion, 
petits gâteaux et boissons étaient offerts au « Café du 
Sem ».  
Cette année, la cérémonie officielle de clôture et de 
remise des diplômes aura lieu dimanche matin comme 
de coutume. Le buffet traditionnel se tiendra à la café-
téria dès 13 heures puis les participants seront invités 
à se rendre devant le Central pour poser devant les 
photographes. Ils  se retrouveront ensuite à l’Aula 
pour un moment musical exceptionnel offert par des 
Adaciens. 
Afin d’éviter toute confusion, nous vous prions instam-
ment de renvoyer le coupon de réservation à l’adresse 
indiquée ou de le remettre  au trésorier  Raoul Vuillecard 
uniquement. Les demandes d’inscription de dernière 
minute devront être formulées auprès du trésorier. Les 
repas étant commandés  à l’avance en fonction du 
nombre d’inscrits, nous comptons sur votre collaboration. 
 
A bientôt!            
                                                                     R. Colard 
  

 

 

 
                   RENCONTRE DE L´ADAC DU 5 JUIN 2016 - RESERVATION REPAS 
         
 Nom:……………………………………………………………………………………………... 
 
 Prénom:…………………………………Prénoms et âge enfants:……………………………….. 
 
    Je réserve….. places adulte et ….. places enfant   

  
    Je joins mon règlement, 20 € par personne, (enfant 10 € de 7 à 13 ans ) soit……………€ 
  
   Je réglerai sur place. 
  
                
             ADAC - Campus adventiste du Salève - B.P. 74 - 74165 Collonges sous Salève Cedex        
                                  lesem.collonges@gmail.com 

Le prix du repas comprend une marge de bénéfice qui sert à couvrir une partie des frais de fonctionnement  

de l’association et de l’expédition du Bulletin. 

RENCONTRE DE L’ADAC A COLLONGES 
 

DIMANCHE 5 JUIN 2016 A 13 HEURES 

 2005 

    2006 

 2007 

 2008      

 2009 

  2010 

   2011 

  2012 

    2013 

     2014 
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                                           Donnez-nous de vos nouvelles !  
 

Nous recueillons des nouvelles des Adaciens et nous vous envoyons des informations les concernant. Pourriez-  
vous nous parler un peu de vous ? Ces informations seront publiées dans le Bulletin de l’ADAC. 

            
 
 Nom et prénom (en majuscules SVP) : …..……………………………………………………………………………………. 
 Nom de jeune fille :…………………………………………………………………………………………………………….. 
 Adresse : ………………………………………………………………………………………………………………………... 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
 Années où vous étiez à Collonges , éventuellement année de votre classe sortante : ………………………………………….. 
 Nouvelles ou commentaires :….………...……………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
……………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 

Nous remercions tous les Adaciens qui par leurs dons permettent la diffusion annuelle de ce Bulletin. Nous 
vous encourageons à persévérer; c’est grâce à vous seuls que cette publication est possible.  
        
Je désire recevoir le prochain Bulletin de l'ADAC 

                              
Nom et Prénom :....................................................................... 
Adresse:..................................................................................... 
Ma contribution: (facultatif).................................................... 

         
                                             ADAC-CAMPUS ADVENTISTE 
                     33 chemin du Pérouzet, F-74160 Collonges sous Salève 

                  lesem.collonges@gmail.com 
                   http://adac.hautetfort.com                                          
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          10 ans déjà! 

 


